
Tous droits réservés © Publications Gaëtan Lévesque, 2010 This document is protected by copyright law. Use of the services of Érudit
(including reproduction) is subject to its terms and conditions, which can be
viewed online.
https://apropos.erudit.org/en/users/policy-on-use/

This article is disseminated and preserved by Érudit.
Érudit is a non-profit inter-university consortium of the Université de Montréal,
Université Laval, and the Université du Québec à Montréal. Its mission is to
promote and disseminate research.
https://www.erudit.org/en/

Document generated on 06/04/2024 11:40 a.m.

XYZ. La revue de la nouvelle

Présentation
Nicolas Tremblay

Number 102, Summer 2010

Char : l’automobile comme objet de fiction

URI: https://id.erudit.org/iderudit/61256ac

See table of contents

Publisher(s)
Publications Gaëtan Lévesque

ISSN
0828-5608 (print)
1923-0907 (digital)

Explore this journal

Cite this document
Tremblay, N. (2010). Présentation. XYZ. La revue de la nouvelle, (102), 5–5.

https://apropos.erudit.org/en/users/policy-on-use/
https://www.erudit.org/en/
https://www.erudit.org/en/
https://www.erudit.org/en/journals/xyz/
https://id.erudit.org/iderudit/61256ac
https://www.erudit.org/en/journals/xyz/2010-n102-xyz1502572/
https://www.erudit.org/en/journals/xyz/


Char

Présentation
Nicolas Tremblay

LE MOT char en soi est évocateur. Mais avant tout, ici, au
Québec, il désigne l’automobile. C’est donc surtout dans

ce sens-là que nous l’entendons. Certains voient cependant
plus loin que son acception actuelle, comme celle antique,
quand la chose était tirée par des chevaux, donc avant qu’elle
ne soit réduite à une mécanique complexe, parfois d’une
grande efficacité, mais qui peut aussi tomber en panne ;  d’autres
pensent à l’homonyme Char, le poète, conscients de trahir le
premier mot par une équivoque totalement arbitraire.
Contrairement au lieu commun voulant que les lettrés le
haïssent, le char montre, dans les nouvelles du dossier, qu’il
est un objet de fiction véritablement exemplaire. Lieu des
 passions, des projections, objet en mouvement, ou exception-
nellement en arrêt, il donne à l’intrigue un souffle, une im -
pulsion, que vient clore abruptement le temps court de la
nouvelle, comme si, au bout du trajet, du road trip, la seule
issue envisageable était une collision fatale.

Bonne route.
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